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Ce 28 juin 2017 s’est vécu un des évènements les plus 
important de ces dernières années dans l’histoire de 
la Famille Vincentienne. Sur l’invitation du président 
du Parlement Européen, Antonio Tajani, le Bureau In-
ternational de la Famille Vincentienne a réaffirmé le 
charisme et la mission vincentienne dans le monde en 
partageant l’expérience de service des pauvres. Ce fut 
l’occasion du lancement officiel du projet d’Alliance Fa-
mvin, pour les sans-abris.

La participation de représentants des diverses branches 
de la Famille Vincentienne à la rencontre, a été coor-
donnée par le père, Joe Agostino, CM, qui fut le maître 
de cérémonie, dans le salon Yehudi Menuhin. Le mot 
d’accueil revint au parlementaire Alojz Peterle, et au 
Père Padre Tomaž Mavrič, CM, Supérieur Général. Il y 
eut aussi une exposition photographique des activités 
que réalise la Famille Vincentienne dans le monde, 
belle présentation.

Ce fut une rencontre cordiale marqué par l’ouverture 
des participants, qui ont écouté avec attention les pré-
sentations, qui illustraient comme aujourd’hui, le cha-

risme s’exprime dans l’accompagnement, la proximité 
et le travail avec les pauvres.

Les témoignages et messages partagés étaient expres-
sion de l’Evangile de Jésus incarné dans les périphéries 
de l’existence : l’aide aux toxico-dépendent en Italie, 
Pérou, Colombie et Ukraine, les programmes de san-
té pour les pauvres aux Etats-Unis, le développement 
intégral de la vie espérance des pauvres d’Akamasoa 
(Madagascar) et les projets qui se déploient en faveur 
des plus pauvres sans-abris.

De cette manière, dans un lieu où se prennent des dé-
cisions et de créent de multiples lois des 28 pays sui 
composent l’Union Européenne, a été réaffirmé que 
le charisme vincentien est toujours vivant et actuel à 
travers les 225 branches qui ont dans le service des 
pauvres leur réelle choix de vie, pour les personnes en 
situation de pauvreté : réfugiés, sans-abris, malades 
du SIDA, mères célibataires, etc…qui continuent d’en 
appeler à la solidarité, et la justice.

Durant sa présentation le père Tomaž, a exprimé qu’en 
vivant le charisme de saint Vincent de Paul, nous dési-

La Famille Vincentienne partage son charisme au 
Parlement Européen

N u n t i a



4
J u i n  2 0 1 7
N u n t i a

CM
Cu

ria
 G

én
ér

al
e

rons continuer à rencontrer les plus pauvres parmi les 
pauvres dans tous les coins du monde, où se trouvent 
un frère ou une soeur de le besoin concret, matériel, 
spirituel ou de quel qu’autre nature ». il a aussi lancé 
un appel concret à faire tout notre possible pour com-
battre tous les types de pauvreté existantes, afin que 
nous puissions faire de ce monde un monde meilleur, 
selon le plan de Dieu, affirmant « que nombre de ces 
valeurs sont aussi clairement les valeurs, les objectifs 
et les priorités de l’Europe ».

De son côté, Mr Antonio Tajani, a proposé que nous 
travaillions ensemble pour retrouver les valeurs que 
Saint Vincent à déployé de façon éminente à son 
époque », faisant ressortir : «qu’il est très important 
que les vincentiens aident à trouver la façon d’être 
proche des personnes en pauvreté économique. Nous 
avons l’argent ; Mais il nous manque parfois l’amour 
nécessaire pour répondre aux besoins des pauvres ».

Pour sa part, le père Pedro Opeka, CM, missionnaire à 
Madagascar et candidat au prix Nobel de la Paix ; a dit 
que « la Famille Vincentienne doit s’unir pour éradi-
quer ces situations de misère qui continuent et sont la 
honte des paix si riches doté d’autant de ressources…. » 
ainsi, c’est de son expérience qu’il témoigna : « les 
pauvres m’ont transformé, ils m’ont converti….j’étais 
malade, ils m’ont relevé ». Et comme exemple d’une 
vie marquée par son être missionnaire il nous dit que : 
« le bien se fait dans les deux sens : il va et il vient ».

Mateo Tagliaferri, CM., Directeur de la Communauté 
en Dialogue, faisait référence à la nécessité d’aider les 
toxicodépendants à se réintégrer dans la famille hu-
maine, “nous n’en sauvons que quelques-uns, et nous 
avons là une charge immense que nous réalisons hum-
blement ». Dans ce sens, il a signalé que « le problème 
n’est pas les substances, mais les ruptures humaines 
qui conduisent aux dépendances, il faut faire de la pré-
vention pour les jeunes en risque d’être incompris, non 
accompagnés… »

L’intervention de Sœur Carol Keenhan, Fille de la Cha-
rité, Présidente de l’Association Catholique de Santé 
des Etats-Unis, qui nous a rappelé que « la rencontre 
des pauvres a changé le cœur de Saint Vincent, parce 
qu’une pauvreté est suivie ensuite par d’autres”.

Mark McGreevy, Président de l’Association DePaul In-
ternational, a affirmé que « l’anniversaire des 400 ans 
ne nous sert pas seulement à faire mémoire, mais 
est une invitation à réfléchir à l’avenir pour que nous 
soyons instrument de Dieu dans notre temps, comme 
saint Vincent l’a été dans le sien »

Les activités et les évènements de cette célébration 
des 400 ans sont multiples, et d’autres moments se-
ront mémorables, mais cet évènement vécu par la Fa-
mille Vincentienne restera longtemps gravé dans les 
mémoires, et nombre d’entre nous ont pu le suivre sur 
Facebook en Live streaming ou sur la fanpage du Supé-
rieur Général.

P. Jorge Luis Rodríguez B. CM

Profitant du bel environnement de la Curie à Rome, 
ainsi que du beau temps en ce début d’été, le P. To-
maž Mavrič, supérieur général, avec d’autres membres 
de la curie, ont convoqué les membres de la Famille 
Vincentienne à Rome à se retrouver le 9 juin. Ce fut un 
temps de prière et de partage et compagnonnage, à 
l’occasion de la célébration du 400ème anniversaire de 
l’origine du charisme Vincentien.

La rencontre a commencée par la prière conduit par 
le Père Javier Álvarez (vicaire-général). Après un can-
tique en honneur à Saint Vincent a été présenté le pro-
jet : « promouvons l’intégration » un projet qui sera 

supporté par la Famille Vincentienne en Italie.

Tous les participants ont partagé un repas dans la 
même dynamique que le projet sera conduit. Il y avait 
les Filles de la Charité de la Maison Provinciale et 
d’autres maisons de Rome ; les Sœurs de la Charité de 
Jeanne Antide, quelques étudiants de la Congrégation 
de la Mission en provenance d’Inde ; des Bénévoles 
Vincentiens d’Italie, des membres des AIC, la Société 
Saint Vincent de Paul, la Fondation Frédéric Ozanam 
de Saint Vincent de Paul, les Sœurs du Saint Rédemp-
teur qui vivent à Nocietta, les Missionnaires Italiens ; 
les confrères étudiants à Rome, et de nombreux autres 

La Curie Générale se retrouve avec la famille 
Vincentienne de Rome
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Le projet : « promouvons l’intégration »

Le thème de la célébration du 400ème anniversaire du 
charisme Vincentien est accueillir l’étranger et est la 
meilleure voie pour s’engager dans cette célébration 
que de commencer un projet de la Curie Générale avec 
le soutien de la Famille Vincentienne. La coordination 
du projet est la responsabilité des Bénévoles Vincen-
tiens, (le président des volontaires de Rome et le pré-
sident régional des volontaires). De plus, le projet sera 
conseillé par des experts en agronomie, des membres 

de la Fondation Linéaire (une organisation italienne qui 
promeut le soin de la planète dans les zones urbaines). 
Un autre groupe qui offrira ses expertises est « tre fon-
tane », (un groupe qui est chargé d’accompagner des 
réfugiés en Italie). L’objectif du projet est d’aider les 
personnes ; qui ont obtenues ou sont en voie d’obtenir 
leur statut de réfugié politique…les aider à trouver un 
emploi. Les ressources habituelles de la curie seront 
utilisées ; c’est-à-dire, l’orchidée, une garderie et ferme 
ou où les fruits ont poussés. Les produits devront 
être mis en vente. Le projet offrira des cours pour dix 
jeunes, le Père Giuseppe Carulli, CM, supérieur de la 
communauté locale, en sera chargé.

La rencontre du SIEV a la Curie Générale - Rome

Cette réunion de la SIEV ( Secrétariat  International 
des Etudes Vincentiennes était une bénédiction pour 
tous les participants. Différentes activités avaient 
rempli notre temps d’ensemble : prière, étude, 
partage d’action des thèmes et l’évolution de quelques 
décisions importantes. Ceux qui étaient présents 
étaient les Peres Javier Alvares (Vicaire General), 
Corpus Delgado (Provincial de Zaragoza, Nelio Pereira 
Pita (Provincial du Portugal), Emil Hoffmann (Provincial 
de Slovaquie), Vinicus Teixeira (Vice Provincial de Rio 
de Janeiro), Andress Motto (Directeur du CIF), Guenole 

Feugang ( Vice Provincial de Cameroun), Daniel Borlik 
(Province des Etats Unis de l’Ouest), et Armada Rianto 
(Provincial de l’Indonésie). Daniel Pilario (Provincial de 
Philippines) était absent, il était en train de prendre 
part à un Séminaire Théologique de Manila-Concilium. 
Tous les membres étaient contents de l’hospitalité de 
la communauté de la curie.

Au premier jour de la rencontre, nous avons parlé au 
sujet des articles  publiés dans VINCENTIANA que les 
membres du SIEV avaient écrits. Tout en les reliant 
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aux 400 ans du charisme vincentien. Tous ces articles 
étaient en train d’approfondir le thème ‘’MISSION et 
CHARITE’’.

Un autre sujet sur lequel nous avons discuté était 
le progrès des accords entre la curie Générale et 
l’Université d’Adamson en ce qui concerne les Masters 
en études vincentiennes. Les propositions étaient très 
intéressantes et l’équipe continuera à rassembler les 
projets.

Dans les après-midi du même jour, le Père Tomaž 
Mavrič et son conseil avaient rencontré la SIEV. Apres 
avoir écouté un bref rapport de la SIEV, Le Père General  
avait garantie son soutien et sa bénédiction a cette 
équipe dans leur travail continu qui fait du bien à la 
Congrégation et à la famille vincentienne. Le Père 
Tomas nous avait encouragés de continuer d’étendre 
la connaissance du charisme vincentien même dans 
différentes langues.

Pour ceux qui attendent les maitrises dans les études 
vincentiennes, SIEV offrira un nouveau programme 
appelé ‘’ Expert aux Etudes Vincentiennes’’ qui n’aura 
pas  un titre académique. Le programme va débuter en 
2018 ; SIEV Conduira les cours en utilisant une plate-
forme en ligne. Le programme donnera des différentes 
connaissances aux confrères et des spécialisations aux 
études vincentiennes qui leur permettra de devenir 
des professeurs des cours.

Le programme ‘’ Expert aux Etudes Vincentiennes’’ sera 
gratuit pour ceux qui ont participé. Pour le moment, le 
centre virtuel sera localisé à Paris. Il y aura bientôt plus 

de formations concernant ce Centre.

Le SIEV avait pris l’initiative d’offrir aux provinciaux un 
instrument qui approfondira la connaissance de nos 
constitutions. Avec l’aide de Père Celestino Fernandez 
de la province de Saint Vincent de Paul-Espagne, un 
nombre de présentation en une page sera offert pour 
être distribuée dans des communautés. L’idée est que 
ces pages permettront aux lecteurs de penser plus 
profondément aux thèmes traités. Ces pages seront 
envoyées au Visiteur pour que ceux-ci puissent les 
distribuer dans des communautés et, après, ces papiers 
seront publiés dans VINCENTIANA et cmglobal.org.

Le dernier jour, nous avons discuté profondément 
sur les manières de créer et de rendre valable ce que 
nous appelons ‘’ Bibliographie Vincentienne’’, c’est-à-
dire, une liste commune des travaux existant  à travers 
le monde, écrits par des confrères, lesquels ont été 
publiés. Le projet sera fait avec la collaboration des 
Bibliothécaires et Archivistes de la Province. Pour 
concrétiser ce programme, les membres de la SIEV 
ont envoyé une lettre aux visiteurs leur demandant 
de nommer un confrère comme Bibliothécaire avec 
qui la SIEV va entrer en contact. La Bibliographie 
Vincentienne sera disponible pour les chercheurs a 
traves cmglobal.org

Le dernier jour était dédié a l’étude d’autres sujets, 
notamment la répartition et l’arrivée de l’atelier des 
archivistes et bibliothécaires vincentiennes- atelier 
qui se déroulera à Paris à partir du 13 au 20 novembre 
2017.

SI
EV
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Feuilleter le catalogue...

Cet atelier est le fruit de la collaboration entre SIEV et le 
Centre de Formation International, CIF. Nous sommes 
convaincus que les Bibliothèques et archives aident la 
vie missionnaire et le service des pauvres. 

L’histoire elle-même nous enseigne combien les 
missionnaires passaient leur temps à lire dans la 
Bibliothèque de saint Lazare. Et c’est encore au 
travail d’archive que ‘’Le vrai Saint Vincent’’ a été 
sauvé. (Andress Motto). Les participants dans l’atelier 
viendront de la CM et de la Famvin.

Un jour ou l’autre était réservé à l’écoute  Père 
Zeracristos, CM, Assistant General, à propos de la 
possible collaboration entre les membres de la SIEV et 
de la COVIAM. Sa demande personnelle est que la SIEV 
aiderait à offrir un modèle de plan pour la formation 
des Formateurs Vincentiens en Afrique et dans d’autres 
continents. Il y avait d’autres thèmes qui touchaient sur 
le Vadémécum (un manuel du charisme vincentien), la 
publication en ligne comme faisant partie des activités 
de la SIEV et d’autres matières qui seront discutées un 

Es
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Récemment, le nouveau catalogue de la Congrégation 
de la Mission est arrivé ! J’ai commencé à parcourir 
cette dernière édition, avec amour et par curiosité, et 
je me suis mis à analyser les données et les chiffres. J’ai 
réfléchi à la réalité qui est derrière une grande partie 
de ces informations ... et, par conséquent, je voudrais 
partager avec vous certains des faits saillants de mon 
«enquête».

Sans aucun doute, la Congrégation continue d’être une 
réalité incroyable et il y a une présence très significative 
du charisme vincentien dans l’Église et dans le monde. 
En tant que membres de la Congrégation de la Mission, 

nous sommes implantés en 91 pays: 28 pays en Europe, 
24 pays dans les Amériques, 21 pays en Afrique, 13 
pays en Asie et 5 pays en Océanie.

Il y a eu une diminution du nombre, pas une grande 
diminution, mais une diminution néanmoins. En 
comparant les chiffres enregistrés dans le catalogue 
2014-2016, nous pouvons indiquer: auparavant il y 
avait 3 202 confrères et aujourd’hui il y a 3 157 (45 
moins ... pas un nombre très important, mais celui-ci 
dit le fait que nous nous diminuons en Nombres).

En analysant les données antérieures en ce qui 
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Rencontre des Formateurs de la Région Asie-Pacifique 

concerne le nombre des personnes et des missions, 
nous découvrons qu’auparavant, il y avait 2 921 prêtres 
et aujourd’hui, il y a 2 893 (38 moins); il y avait 143 
Frères et actuellement il y a 137 (6 moins). Auparavant, 
il y avait 39 membres incorporés et aujourd’hui il y en 
a 38 (un moins). Auparavant il y avait 50 provinces et 
aujourd’hui il y en a 43 (sept moins ... évidemment la 
reconfiguration doit être prise en compte). Avant, il y 
avait 512 communautés locales et ce nombre variait très 
peu car aujourd’hui, il y a 507 communautés locales. Le 
nombre suivant est très déconcertant : il y a seulement 
16 provinces des 43 provinces qui ont incorporé des 
étudiants (autrement dit, dans 27 provinces il n’y a 
qu’un jeune en formation) … La Colombie a le plus 
grand nombre d’étudiants incorporés (6).

En ce qui concerne le nombre des frères, il y a 10 
provinces qui comptent plus de 100 frères et que la 
Colombie est la troisième de cette liste. Les provinces 
comptant 100 membres ou plus sont les suivantes: 
province espagnole de Saint-Vincent, 200; Colombie 
187; Ouest des États-Unis, 158; Inde du Sud, 149; 
Italie, 146; Est des États-Unis, 117; Philippines, 117; 
Indonésie, 105; Inde du Nord, 103.

En ce qui concerne l’âge-média, la province avec l’âge 
média le plus élevé est l’Irlande (77 ans) tandis que le 
Cameroun a le plus bas (42,3 ans) ... La Colombie avec 
un âge média de 54,6 ans et elle est en 22° place.

Nos frères continuent d’être une richesse pour notre 
Congrégation et leur nombre continue d’être stable. 
Les provinces avec le plus grand nombre de Frères sont 
les suivantes: province espagnole de Saint-Vincent, 
20; Ouest des USA, 16; Colombie 12; France 11; 
Madagascar et Rio, 8; Est des USA, 6.

Une autre information intéressante concerne le 
diaconat permanent ... il n’y a que deux diacres 
permanents dans la Congrégation, un en Europe 
occidentale et un en Italie.

Oui, il y a encore plus d’informations qu’il faut collecter 
et étudier, mais pour le moment, je partage avec vous 
cette information.

P. Mario García Isaza, CM
Province de ColombieAP

VC
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Une des importantes initiatives est la Rencontre Ré-
gionale des Formateurs d’Asie-Pacifique (ARPF). Pour 
permettre aux formateurs de la Région Asie-Pacifique 
à se connaitre et à s’entraider, en poursuivant dans le 
même temps un développement professionnel perma-
nent, les Visiteurs d‘Asie-pacifique ont décidé d’établir 
ce qui est connu comme l’APRF en 1996. Depuis les 
Rencontres des Formateurs de la région Asie-Pacifique 
(ARPF) se tient chaque dix-huit mois. Cette année 
l’ARPF s’est tenue à Prigen, Indonésie, du 12 au 18 juin 
2027. Les six jours de rencontre ont été suivis par 19 
formateurs des sept provinces de l’APVC et de la Mis-
sion Internationale de Papouasie Nouvelle-Guinée. Le 
thème de la rencontre cette année était « accueillir 
l’étranger dans le contexte de la formation ».

Le programme a débuté avec le p. Robertus Wijanar-
ko, CM, Visiteur de la Province d’Indonésie, par la 
célébration de l’eucharistie et la cérémonie d’inaugu-
ration avec des musiques et des danses indonésiennes 
traditionnelles. Le p. Yustinus CM de la Province d’In-
donésie coordonnait les six jours de rencontre avec 
l’aide d’autres confrères de sa province.

Le programme comprenait deux orateurs, les pères 
Robertus Wijanarko, CM, qui a parlé sur “l’approche 
anthropologique de la formation dans le contexte de la 
mondialisation et l’accueil des étrangers”. Le P. Serafin 
F. Peralta, CM, de la Province des Philippines qui a parlé 
sur: “accueillir l’étranger – l’inspiration Vincentienne » 
et « les caractéristiques des formateurs – Inspiration 
Vincentienne et Ratio Formationis de la CM . En plus 

des présentations, les participants de chaque province 
ont présenté leurs rapports sur les programmes de 
formation des diverses provinces et ont partagé leurs 
expériences de formation en groupe d’échanges et de 
parole partagée. Les deux derniers jours a proposé 
une visite de l’île de Bali. La fondation lazariste et la 
provoince d’Indonésie ont couvert les frais du voyage 
des formateurs.

A la fin du programme, les Formateurs ont recom-
mandé les points suivant à la considération et à la mise 
en œuvre par l’APVC :

Un Séminaire Interne commun qui commencerait en 
2019 ( à Venue aux Philippines).

Un échange d’analyse entre les Formateurs

Avoir un cours commun de formation pour formateurs 
vincentiens pour la Région APVC, un programme de 2 
à 3 mois de préférence.

Reconduire les rencontres APRF chaque année afin 
d’approfondir le ministère de formation et d’encour-
ager les formateurs. North India pour que se tienne la 
prochaine rencontre APRF.

P. Baiju A. Chittuparamban, CM

Secrétaire Exécutif, APVC

Traduction Bernard Massarini c.m

Visite du Vicaire Général à Enugu, Nigéria

CO
VI

AM

Du 30 mau au 2 juin, notre Vicaire Général le P. Javier 
Alvárez, CM, a visité la maison de formation commune 
de la COVIAM a Enugu, Nigéria. Il était accompagné 
du P.Zeracristos Yosief, CM en charge de ka COVIAM 
comme Assistant Général, et par le président de cette 
conférence, le P. José Luis Azevedo Fernandes. 

Cette visite s’est faite pour voir et évaluer le projet de 
formation Afrique, commencé pauvrement et timi-
dement en septembre 2015. Le Vicaire Général  a eu 
diverses rencontres avec toutes les parties impliquées 
dans ce projet. Il a écouté chacun, l’appréciation de 
nos séminaristes et leurs formateurs ensemble et in-
dividuellement. Comment nos étudiants évaluent ces 
deux années de formation commune ? Quels sont 

les aspects positifs et quels doivent être améliorés à 
l’avenir ? les aspects positifs qui ressortent sont : l’in-
terculturalité et l’internationalité sur un temps court 
(« nous nous ressentons frères malgré la diversité 
culturelle et de mentalité ; il y a une bonne formation 
personnelle, spirituelle, pastorale et vincentienne ; 
grandissant ensemble nous pourrons à l’avenir mieux 
collaborer pour le bien de la Congrégation de la Mission 
dans l’Eglise africaine et ailleurs »). Ce qui doit être 
amélioré à l’avenir et a été exprimé avec force est : une 
préparation adaptée avant d’envoyer des étudiants 
francophones dans un pays anglophone ; l’accueil et 
l’hospitalité au Nigéria sont très bons, lais la maison de 
formation est trop petite pour tous (« nous avons une 
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chambre pour deux, et elles sont petites, il n’y a pas 
d’inimité » ; il y a une seule bibliothèque théologique 
et vincentienne et la qualité des repas est très faible. 
Tous sont cependant d’accord, qu’au regard de l’année 
passée, nombre de choses ont été améliorées et tous 
sont content et apaisés.

Le P. Xavier Álvarez, Vicaire Général, a assuré les étu-
diants et les formateurs que le <supérieur général et 
son Conseil feront leur possible en assurant leur sou-
tien moral à cette maison de formation car il s’agit d’ne 
initiative unique en son genre dans la Congrégation, 
qui est en parfaite syntonie avec les directives de la 
dernière AG 2016, ce qui est digne d’attention et de 
soutien.

“Garantir une formation bonne et solide, sur tout le 
continent africain, est notre priorité. Nous avons besoin 
de jeunes bien formés, ouverts, dynamiques et dispo-
nibles pour aller où la Divine Providence nous conduit. 
Notre vocation –a poursuivi le P. Javier- est d’aller par-
tout. Avec vos vœux, vous appartenez à la Congréga-
tion de la Mission et pas seulement à une province ou 
un continent ». ce fut un plaisir et un réconfort d’écou-
ter le Vicaire Général, qui d’un côté anime ce projet de 
formation commun de la COVIAM tout en mettant en 
évidence les difficultés d’y parvenir. La formation est 
notre priorité ; l’administration générale est décidée à 
animer et soutenir les membres de la COVIAM dans ce 
projet.

“Si nous rêvons ensemble nos rêves deviendrons ré-
alités” (Tomaž Mavrič, en conclusion de l’Assemblée 
<générale de 2016 à  Chicago). Le contenu d’un rêve 
peut être  synthétisé par ce que dit Guan Zhong, phi-
losophe et politique : « lorsque vous planifiez pour une 
année pastorale nous plantons des céréales ; lorsque 
vous planifiez pour dix ans, plantez des arbres ; lorsque 
vous planifiez pour une vie : formez et éduquez des 
personnes».  

La vraie intention de la COVIAM, avec l’appui moral de 
la Curie est de penser et planifier un avenir plus lumi-
neux de notre présence en Afrique et à Madagascar. 
Et ceci ne peut arriver sans garantir une bonne, pro-
fonde et solide formation intégrale de nos candidats.

Pour cela, le Conseil Général lance un appel : ai-
dez-nous o améliorer ce projet commun de la COVIAM, 
pour qu’il puisse se faire entièrement réalité sans 
notre ancien rêve, qui se fait réalité. Comme le disait le 
Dallai Lama : « à qui tu aimes donne des ailes pour vo-
ler, des racines pour qu’il revienne et des motifs pour 
qu’il demeure ». Ensemble nous pouvons donner des 
ailes pour voler et des racines pour planter le charisme 
vincentien, pensant en un futur proche plus cohérent, 
plus solide et qui donne un témoignage crédible 

Par: P. Zeracristos Yosief, CM

Assistant Général

( Traduction :  Bernard Massarini CM)
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Le 13 juin au Collège de l’Institut Saint Vincent de Paul 
(Escobar (Buenos Aires), dans le cadre des 400 ans de 
la naissance du charisme et des 100 ans de la présence 
Vincentienne à Escobar, a été réalisée la présentation 
d’une nouvelle biographie de Saint Vincent de Paul, 
considéré comme le héraut de la miséricorde et de la 
tendresse de Dieu. Le livre a pour titre « Saint Vincent 
de Paul et le triomphe de la lumière ».

La présentation se fit en présence du P. Gustavo 
González CM, Visiteur de la Province d’Argentine, 
beaucoup de missionnaires de la Congrégation de ka 
Mission, de Filles de la Charité, de membres de la Fa-
mille Vincentienne, de professeurs, élèves et pères de 
famille de l’institution. 

Le livre a été écrit par Ivanna López Ampuero et illustré 
par Nahuel Ferreira. Elle est professeur de Langue et 
de Littérature, ex-élève et actuellement professeur de 
l’établissement ; Nahuel quant à lui est artiste lui aussi 
ex-élève de l’établissement. 

La prologue a été rédigé par le Supérieur Général, le P. 
Tomaž Mavrič CM, qui dit dans la présentation: “le dé-
sir de faire connaitre la vie de saint Vincent de Paul est 
un signe de la mémoire reconnaissante pour ce cha-
risme que Dieu a offert à son Eglise et à toute l’huma-
nité, particulièrement aux pauvres. Le charisme s’est 
exprimé de multiples manières et ceci nous renvoie 

à la parole même de Vincent : « « l’amour est créa-
tif à l’infini », et elle nous engage à vivre en fidélité 
toujours renouvelée au service de la mission.

Caractéristiques du livre : 72 pages, format A4, illus-
trations couleurs, papier dessin, couverture cartonnée. 
Style littéraire ; récit fidèle et proche de l’histoire du 
Saint de la charité ; spécialement destiné aux jeunes 
et enfants, mais aussi de lecture agréable pour les 
adultes. Il a été fait usage des couleurs pour raconter 
les étapes de la vie du Saint : « le récit présente « la 
pauvreté » comme l’ombre contre laquelle Vincent 
lutte ; suivant l’ordre chronologique de la vie du Saint, 
développant les réussites les plus significatives de sa 
vie, associées à une couleur ». 

Vous seriez intéressés pour l’acquérir il vous suf-
fit d’écrire à ce courrier électronique: info@sanvi-
centeescobar.edu.ar, en spécifiant le nombre désiré, si 
c’est plus de 50 exemplaires, livre coûte 15 USD l’unité, 
auquel il faut ajouter le coût d’envoi. Pour cette année 
jubilaire, donnons à connaitre la vie du Saint de la 
Charité et de la Mission.

P. Hugo Sosa, CM

Province d’Argentine

Traduction Bernard Massarini C.M.

Présentation du livre: «Saint Vincent de Paul et le triomphe de la 
lumière»
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Le cœur de saint Vincent est donc revenu là où il a 
commencé à battre il y a plus de 435 ans, dans le lieu 
appelé maintenant « le Berceau ». Quelle curieuse 
idée, pourrait bien se dire un citoyen de notre pays à 
l’esprit cartésien, scientifique, rationnel. A quoi peut 
bien servir de promener le cœur d’un humain mort il 
y a plus de 350 ans ? De fait, un rationaliste ne peut 
pas comprendre ce qui s’est passé pour beaucoup de 
gens dans cette semaine particulière au Pays de Mon-
sieur Vincent. Il n’aura vu que des gens déambuler de-
vant « un objet en métal précieux » (que les chrétiens 
appellent un reliquaire), venant faire quelques sima-
grées, rapprochant cela de quelques vieux restes de 
superstition et d’autres gestes bizarres . Oui, lorsque 
nous réduisons l’humain à un amas de cellules et de 
flux sanguin, on ne peut pas comprendre que quelque 
chose hors du commun se passe là sous nos yeux… et 
pourtant …

Il est vrai que la dévotion aux reliques des saints est 
passée de mode, c’est juste bon pour les bigots, les 
faibles, pensent les gens de l’extérieur. C’est bien mal 
comprendre ce qu’est la dévotion populaire et la li-
turgie. Celle-ci est une langue à part entière, qui n’y 
est pas initié ne peut rien comprendre. C’est la langue 
des symboles, du sens. Pour bien saisir ce qui se cache 
derrière ce mode de communication, il suffit de faire 

l’expérience, en arrivant devant un groupe de person-
nes, de saluer chacun en lui donnant une poignée de 
main, mais en omettant de serrer la main de la 3° et 5° 
personne. Vous allez vite découvrir l’intérêt d’un geste 
où se cache un symbole qui donne sens à la relation. 
Les personnes non saluées vont se sentir mal à l’aise, 
exclues, elles vont se demander pourquoi le nouveau 
venu ne les a pas prises en compte. C’est très vexant. 
Pourtant, un rationaliste ne verrait simplement qu’une 
personne n’a pas touché la main d’une autre personne, 
et ne comprendrait pas pourquoi il y a tant de réac-
tions. La liturgie, c’est-à-dire toute sorte de célébra-
tions en Eglise, est de cet ordre-là. Vue de l’extérieur, 
on ne peut rien y comprendre, il faut être initié, ou tout 
au moins être attentif à ce que ces gestes produisent 
chez les personnes concernées pour comprendre qu’il 
y a là un enjeu important qui se vit. 

Durant une semaine, le cœur de saint Vincent s’est 
donc déplacé dans le diocèse des Landes. Il n’a pas at-
tendu que les gens viennent à lui, en bon missionnaire 
qu’il a été toute sa vie. C’est lui qui s’en est allé dans 
quelques églises de villes landaises, ou simplement 
chez l’habitant ayant réuni quelques amis et voisins 
pour un temps de vénération, et il est passé dans les 
monastères. 

Le cœur de saint Vincent en promenade
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Chacune de ces célébrations, réunissant à chaque fois 
entre vingt et plus de cent cinquante personnes, est 
rythmée par des chants de joie, la lecture de l’Evangi-
le (le propre d’un saint est d’amener au Christ par son 
style de vie), une litanie à l’honneur du saint pour bien 
mettre en avant tout ce qu’il a révélé de son amour 
pour Dieu à travers sa manière propre ; le point d’orgue 
étant le temps de la vénération de la relique elle-mê-
me. 

En fait, bien des gens le vivent sans même sans rendre 
compte. Que faisons-nous lorsque nous aimons quel-
qu’un ? Nous aimons avoir une photo de lui (il suffit 
de voir le nombre de photos qu’il y a dans nos porta-
bles !). Lorsque ces personnes aimées sont loin alors 
qu’elles comptent beaucoup pour nous, nous aimons 
les rendre présentes par leur photo. Lorsque ça va 
mal, on vient chercher la force en s’immobilisant de-
vant elles. Lorsqu’il y a un souci de discernement, nous 
faisons aisément appel à leur conseil via la mémoire 
de ce qu’elles nous auraient dit. Ainsi, nous faisons le 
plein d’énergie, nous cherchons l’inspiration pour no-
tre chemin de vie. Nous cherchons comme un point de 
connexion pour une certaine reconnaissance, un style 
de filiation. 

Il en est du même ordre pour la dévotion aux reliques 
des saints. Il suffit de se laisser enseigner par l’obser-
vation de ceux qui font sérieusement la démarche 
avec foi et conviction. Il y a de l’intensité qui se ressent 
physiquement au moment où le dévot s’approche de 
la relique. Il y a là, durant quelques secondes, un mo-
ment d’intimité profonde, comme une communion à 
celui que nous vénérons. Un plein d’énergie spirituelle 
qui se transmet de la relique à la personne. L’attitude 
suscite respect et discrétion. C’est un moment tout à la 
fois intimiste et communautaire. C’est ensemble que 
nous sommes heureux de venir honorer celui qui nous 
a marqué, dont nous aimerions nous rapprocher par 
notre style de vie, par la vigueur relationnelle aux au-
tres et à Dieu. 

Après ce temps de célébration, il y a souvent un temps 
d’échanges à bâtons rompus. Il est intéressant de dé-
couvrir combien les gens l’ont vécu intensément et 
tout à la fois la difficulté de mettre des mots dessus, 
tant c’est de l’ordre de l’indicible. Une rencontre inten-
se où le cœur profond se plonge dans l’amour infini 
de Dieu via la présence d’un saint qui a marqué son 
temps. C’est s’ouvrir au monde spirituel, à cette vie qui 
continue au-delà de notre passage sur Terre.  

Si certains font la démarche d’une manière mécani-
que, il est facile de repérer ceux qui le vivent avec véri-
té ; qu’il s’agisse de personnes âgées, se ressouvenant 
certainement d’une pratique ancestrale, d’adultes en 
pleine force de l’âge ou de petits enfants, l’émotion est 
toujours la même. Il suffit de constater la joie, le bien-
être, les échanges spontanés, les sourires, la convivia-
lité qui se dégagent à la sortie de cette pratique tradi-
tionnelle de l’Eglise pour comprendre que ce n’est pas 
quelque chose du passé mais qui répond à un besoin, à 
une soif, qu’on ne sait plus exprimer dans notre socié-
té technicisée, si mercantile et matérialiste. Pour bien 
des personnes c’est un chemin de libération où elles 
osent exprimer à nouveau leur foi au transcendant, 
leur pratique qu’on a tentée d’enfermer dans la sphère 
du privé, alors même que la religion est là pour relier !

Il pourrait y avoir quelques réticences de cette prati-
que, tant il est parfois facile de laisser s’immiscer des 
pratiques du paganisme dans la révélation du Dieu 
de Jésus-Christ. Pourtant, la dévotion aux reliques ne 
se rapproche-t-elle pas de la relation de cette femme 
malade depuis plus de dix-huit ans et qui se dit « je 
serai guérie si je touche ne serait-ce que la frange du 
manteau de Jésus » ? Une fois démasquée, Jésus dira 
de sa démarche « qu’il te soit fait selon ta foi ». Mc 5, 
25-34

Vivre ce genre de dévotion, c’est oser réinterroger no-
tre foi, notre relation avec le monde de Dieu, notre 
dévotion à la communion des saints. St Jacques nous 
donne un critère pour évaluer notre foi : nos actes (Jc 
2,14-18). 

Dans une société si versée dans le « chacun pour soi », 
se trouvant des arguments pour se désolidariser des 
pauvres, gageons que la dévotion au cœur de saint 
Vincent de Paul soit l’occasion de renouveler la prati-
que de la charité pour toute personne malmenée ou 
blessée de la vie pour se mettre au service de Dieu. 
Vivre la dévotion des reliques, c’est décider de réen-
tendre avec force le message exigeant d’un amour in-
conditionnel pour tous auquel nous invite l’évangile 
pour faire advenir le royaume de Dieu sur cette Terre. 

A la fin de son année de pérégrination, le cœur de st 
Vincent aura visité, en France, 45 diocèses différents, 
une occasion supplémentaire de rendre grâce à Dieu 
pour ce qu’il produit encore dans les cœurs de beau-
coup. 

P. Vincent Goguey CM
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Informations générales

NOMINATIONES / CONFIRMATIONES 

LÓPEZ MASIDE José María 10/05/2017

Directeur FdlC 

Sud de l’Espagne

(Reconfirmée)

PEREIRA DA SILVA Jânio José 10/05/2017 Directeur FdlC Fortaleza

KETTELBERGER John 14/06/2017
Directeur FdlC  

U.S.A. - St. Louisa

NOONAN Mark John 14/06/2017
Directeur FdlC Irlande

(Reconfirmée)

PACHECO DACILLO Victor 14/06/2017
Directeur FdlC Thaïlande

(Reconfirmée)

WITZEL Georg 14/06/2017
Directeur FdlC 
Cologne - Pays-Bas
 (Reconfirmée)

ARANA JIMÉNEZ Julián 22/06/2017
Directeur FdlC

L’Espagne-Est

VAN DORPE Raymond 28/06/2017
Visiteur U.S.A. l’Ouest

(Reconfirmée)

ORDINATIONES

TELES ARÁUJO João Régis Sac For 03/06/2017

RABARISON Patrick Sac Fra 18/06/2017

VAKULCHAK Yan Sac SCM 24/06/2017

NECROLOGIUM

Nomen Cond. Dies ob. Prov. Aet. Voc.

  ZIOLKOWSKI Piotr Sac 26/04/2017 Pol 52 33

  TURNBULL Keith Sac 20/05/2017 Aul 88 71

  DEITZER Gerard E. Sac 25/05/2017 Orl 88 68

 COSTA NUNES Geraldo Sac 28/05/2017 Flu 102 87

  RUBIO CAMÍN Félix María Sac 29/05/2017 Mex 82 65

  MELO MOTA José Carlos Ep 30/05/2017 Flu 86 69

 HUGUET PERALTA Rosendo Sac 19/06/2017 Per 78 59

Traducteur français: P. Bernard Massarini, CM
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